
Janvier 1983 : 

Parution du  

1er 

 Echo des Courtines 

 
Quelques bouts de feuilles ici et là, distribués dans les boites aux lettres par les associations 

à l’occasion de leurs manifestations, c’était avant 1983. 

Pourquoi donc ne pas rassembler tous ces messages en un petit journal et chaque mois le 

distribuer dans toutes les boites aux lettres de la commune ? 

L’Echo des Courtines est né !  
Immédiatement, l’idée connait un franc succès. Les articles arrivent, 

griffonnés le plus souvent sur une feuille de brouillon, Denise se charge 

de les dactylographier sur ‘’stencils’’ (Papier paraffiné servant à la polycopie) 

et de les imprimer en série sur du papier ‘’bouffant’’. Le recto verso n’est pas 

possible. Un travail énorme sur une machine à ronéotyper. Chaque association à tour de rôle 

assure le montage/agrafage et participe au financement de ce mensuel. Le facteur le 

distribue bénévolement dans toutes les maisons.  

Dans les années 90 la photocopie en noir et blanc arrive et permet le recto verso ! Fini le 

stencil et les manipulations compliquées et salissantes. Une économie de papier aussi, mais la 

poste demande une participation aux frais de distribution qui restent toutefois raisonnables. 

L’’ordinateur se vulgarise et permet à un certain nombre de créer sa propre page. Les articles 

deviennent un peu mieux illustrés, les photocopieurs se perfectionnent, le rendu est de 

meilleure qualité. Le travail s’en trouve allégé mais la poste augmente considérablement ses 

tarifs, la distribution coûte très cher, trop cher ! Il faut s’adapter, chercher une alternative. 

La technologie numérique autorise alors de créer et de diffuser l’écho des Courtines 

gratuitement à qui souhaite le recevoir en ligne. Il est aussi accessible  et consultable 

directement sur le site de la commune de Duerne. 

Dès novembre 2017, l’écho est distribué à plus grande échelle. De nombreuses personnes 

n’habitant pas Duerne peuvent aussi le lire. Une impression papier est toutefois disponible, 

déposée en divers lieux, pour les personnes non équipées d’ordinateur ou de téléphone 

portable. 

Depuis 40 ans des bénévoles font que chaque mois ce journal continue d’informer sur 

l’actualité duernoise.  

Aujourd’hui il fait partie du paysage !  

Souhaitons-lui encore longue vie… ! 


